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b) Mesure 2 : Mise en défens des zones sensibles 
en phase travaux 

Type de mesure Mesure de réduction  

Nature de la 
mesure 

Mise en défens des zones sensibles en phase travaux (phases 1 et 2) 

Objectif de la 
mesure 

- Eviter la destruction et le dérangement d’individus 
- Eviter la destruction, la dégradation d’habitats naturels ou d’habitats d’espèces 

Groupes/ 
espèces 
concernés 

- Autour des stations d’Aristoloche pendant les fouilles archéologiques 
- Sur la zone d’emprise : bords du canal, boisements
- Sur la zone de compensation : aristoloches autour du futur bassin 

Description 
technique de la 
mesure 

Afin d’éviter l’impact sur certains habitats d’espèces à proximité directe des interventions, un balisage préventif 
renforcé, ou mise en défens, sera mis en place. Ces zones à interdire aux engins et au personnel seront balisées 
par un écologue avant la phase travaux et le balisage restera en place durant toute la période de travaux. Le 
balisage par l’écologue s’effectuera en période propice à l’observation de la flore, soit en mai-juin.

Réduction 
d'impact 

- Sur la zone d’emprise et de compensation, évitement de l’impact sur les habitats d’espèces à proximité des 
interventions 
- Sur la zone d’emprise, réduction de l’impact lié au dérangement des espèces en période de travaux (oiseaux, 
reptiles, amphibiens, Cordulie à corps fin) 

Références/ 
illustrations 

Coûts estimatifs Aucun coût supplémentaire 

Tableau 40 : Mesure d'atténuation n°2 - faune-flore
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c) Mesure 3 : Eviter la présence de reptiles sur le 
projet 

Type de mesure Mesure de réduction  

Nature de la 
mesure 

Eviter la présence de reptiles sur l’emprise du projet. 

Objectif de la 
mesure 

- Limiter le risque de destruction d’habitats d’espèce et plus particulièrement le risque de destruction de gîtes 
- Eviter la présence des reptiles sur l’emprise du projet. 

Groupes/ 
espèces 
concernés 

- Toutes les espèces de reptiles 

Description 
technique de la 
mesure 

Afin de limiter le risque de destruction d’habitats d’espèce et plus particulièrement le risque de destruction de 
gîtes, et pour venir en complément de la mesure précédente de respect d’un calendrier d’intervention des 
travaux (M1), une action ciblée sur les gîtes sera effectuée. L’objectif est d’enlever un maximum de gîtes de 
reptiles, avant travaux, pour éviter leur présence sur l’emprise du projet.  

Il s’agira d’enlever le plus délicatement possible l’ensemble des pierres et gravats, de type grosses pierres et 
tuiles, pouvant servir de gîtes à reptiles. Tous ces gîtes seront démontés avant le début des travaux entre fin 
août et novembre, lors de la période la moins impactante pour les reptiles, c’est-à-dire lorsqu’ils sont à même 
de fuir (adultes ou juvéniles) et de se réfugier en périphérie. Le démontage pourra être manuel, lorsque cela 
est possible, ou en s’aidant d’une mini-pelle par exemple.  

La plupart des pierres et gravats seront conservés sur un secteur de stockage en dehors de l’emprise du 
projet afin d’être réutilisés pour une création de gîtes à reptiles le cas échéant ou pour être exportés en cas de 
surplus. 
Pour cette mesure, il est nécessaire de réaliser un suivi par un écologue. Il s’agira en premier lieu de localiser 
les gîtes potentiels à démonter et de suivre ensuite la bonne mise en œuvre de cette mesure afin d’éviter au 
maximum les atteintes sur les individus de reptiles locaux. Deux journées (cf. coût ci-après) seront dédiées à 
ce suivi. La présence de l’écologue permettra également de vérifier qu’aucun individu n’est impacté. Une note 
sera rédigée en fin de suivi pour retracer le déroulement de l’opération. 

Réduction 
d'impact 

- Réduction de l’impact de destruction de gîtes de reptiles. Les impacts de destruction d’habitats pour ces 
espèces passent donc d’assez élevés à modérés. 

Coûts estimatifs 
(source : dossier 
CNPN) 

Cf mesure 6 

Tableau 41 : Mesure d'atténuation n°3 - faune-flore

d) Mesure 4 : Limitation des émissions de 
poussières 

Type de mesure Mesure de réduction  

Nature de la mesure - Limitation des émissions de poussières. 

Objectif de la mesure

- Eviter ou réduire au maximum la dégradation des habitats naturels ainsi que les stations d’espèces 
végétales patrimoniales 

- Eviter l’inhalation de poussières par la faune

Groupes/ 
espèces concernés 

- Ensemble des habitats naturels, de la flore et de la faune 

Description 
technique de la 
mesure 

Les pistes seront régulièrement arrosées lors des périodes particulièrement sèches et venteuses. 

Réduction d'impact Préservation des habitats et des fonctionnalités écologiques 

Coûts estimatifs Aucun coût supplémentaire hormis le prix de l’eau au m3

Tableau 42 : Mesure d'atténuation n°4 - faune-flore
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e) Mesure 5 : Adaptation de la vitesse des engins 
de chantier 

Type de mesure Mesure d’évitement 

Nature de la 
mesure 

Adaptation de la vitesse des engins de chantier. 

Objectif de la 
mesure 

- Eviter ou réduire au maximum le risque collision avec la faune en phase chantier 

Groupes/ 
espèces concernés 

- Toute faune 

Description 
technique de la 
mesure 

Durant la phase chantier, la vitesse sera limitée à 20 km/h sur l’ensemble de la zone du chantier. 
Cela permettra de limiter le risque de collision avec les espèces animales (insectes, amphibiens, 
reptiles, mammifères, oiseaux, chiroptères). 

Réduction d'impact - réduire le risque de collision avec la faune 

Coûts estimatifs Aucun coût supplémentaire

Tableau 43 : Mesure d'atténuation n°5 - faune-flore

f) Mesure 6 : Assistance par un écologue en phase 
chantier 

Type de mesure Mesure de réduction  

Nature de la mesure Assistance par un écologue en phase chantier. 

Objectif de la 
mesure 

Eviter et réduire la destruction et le dérangement d’individus  
Eviter et réduire la destruction, la dégradation et la fragmentation d’habitats et de populations 

Groupes/ 
espèces concernés 

Toute faune et flore indigènes 

Description 
technique de la 
mesure 

Sensibilisation du personnel de chantier 

Avant le début des travaux, une réunion de sensibilisation auprès du personnel de chantier sera 
organisée avec l’écologue en charge du suivi et le responsable environnement de la maîtrise 
d’ouvrage. Celle-ci permettra notamment d’informer le personnel sur les consignes vis-à-vis du 
respect des zones balisées. 

Suivi du chantier 

Un suivi par un écologue sera mis en place durant toute la durée des travaux ; un passage sera 
réalisé à l’ouverture du chantier, deux durant le chantier et un en clôture de chantier. 

A la fin du chantier, un bilan de suivi sera produit et transmis à la DREAL Languedoc-Roussillon. 

Réduction d'impact 
- Réduire la destruction et le dérangement d’individus pour les espèces faunistiques 

- Eviter et réduire la destruction, la dégradation et la fragmentation d’habitats et des populations de 
par la surveillance des zones mises en défens 

Coûts estimatifs 
(source : dossier 
CNPN) 

2 400 €HT 

Tableau 44 : Mesure d'atténuation n°6 - faune-flore
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g) Mesure 7 : Gestion écologique des 
aménagements publics (zone urbaine) 

Type de mesure Mesure de réduction  

Nature de la 
mesure 

Gestion écologique des aménagements publics (zone urbaine). 

Objectif de la 
mesure 

- Réduire la dégradation des habitats naturels et des habitats d’espèces 

Groupes/ 
espèces 
concernés 

Toute faune et flore indigènes 

Description 
technique de la 
mesure 

Afin de gérer de manière raisonnée les différents aménagements paysagers publics présents dans les emprises au 
niveau de la zone urbanisée, les préconisations de gestion suivantes seront respectées. 

Entretien généralités 

• Fauchage limité des emprises permettant la constitution de continuités vertes d’intérêt multiple ; 

• Préservation et amplification et de la biodiversité ; 

• Utilisation restreinte et raisonnée des produits phytosanitaires au profit des interventions manuelles et mécaniques 

• Interventions d’entretien non systématiques, sélectives de la végétation à préserver, adaptées aux obligations 
règlementaires et obligations vis-à-vis de la sécurité, au contexte naturel et à la fréquentation du public ; 

• Limitation de l’irrigation pour économiser l’eau ; 

• Broyage des déchets verts pour un recyclage in situ ; 

• Utilisation de la végétation naturelle comme filtre épurateur de l’eau (fossés, bassin...) ; 

• Formation du personnel de la viabilité axée sur le respect du milieu naturel, sur les bonnes pratiques. 

Entretien des zones boisées 

• Proscrire l’usage de produits phytosanitaires, ou le limiter le plus possible ; 

• Effectuer les coupes légeres ; 

• Respecter les cycles biologiques des animaux et/ou végétaux pour les périodes d’entretien ; 

• Limiter la fréquence des interventions en fonction de la repousse des végétaux; 

• Eviter l’utilisation d’engins lourds; 

• Evacuer la majorité des produits de coupe mais laisser quelques troncs pour la faune. 

Entretien des zones arbustives 

• Proscrire l’usage de produits phytosanitaires, ou le limiter le plus possible ; 

• Effectuer un débroussaillage léger ; 

• Respecter les cycles biologiques des animaux et/ou végétaux pour les périodes d’entretien; 

• Limiter la fréquence des interventions en fonction de la repousse des végétaux (le débroussaillage systématique 
appauvrit le milieu) ; 

• Eviter l’utilisation d’engins de type épareuse ou broyeuse ; 

• Pratiquer le recépage (coupe à 5-10 cm du sol pour le développement de rejet) ; 

• Pratiquer le balivage (sélection de brins sur une cépée pour favoriser leur développement et la formation d’arbres) 

• Evacuer la majorité des produits de coupe mais laisser quelques troncs/branches mortes pour la faune.

Entretien des zones enherbées et herbacées 

• Proscrire l’usage de produits phytosanitaires, ou le limiter le plus possible ; 

• Intégrer la notion de fauche tardive (juillet ou août si possible). 

Réduction 
d'impact 

- Réduction de l’impact lié à la dégradation des milieux pour toutes les espèces 

- Réduction de l’impact lié au dérangement une fois les aménagements mis en place

Coûts estimatifs 
(source : dossier 
CNPN) 

Aucun coût supplémentaire 

Tableau 45 : Mesure d'atténuation n°7 - faune-flore
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h) Mesure 8 : Limitation de l’éclairage nocturne en 
phase exploitation 

Type de mesure Mesure de réduction  

Nature de la 
mesure 

Limitation de l’éclairage nocturne en phase d’exploitation 

Objectif de la 
mesure 

- Eviter ou réduire au maximum les impacts de l’éclairage sur la faune nocturne 

Groupes/ 
espèces 
concernés 

- Avifaune et chiroptères crépusculaires et nocturnes 

Description 
technique de la 
mesure 

Les effets de la pollution lumineuse sur la faune et la flore sont très importants. Pour la flore, l'augmentation 
artificielle de la durée d'éclairage perturbe le cycle métabolique (photosynthèse), la germination, la floraison, 
et accélère le dépérissement.  

Les effets sur la faune sont plus nets et immédiats. Un grand nombre d'espèces vit la nuit. Pour elles, 
l'obscurité constitue un habitat. La majorité des insectes sortent chasser la nuit, entraînant avec eux des 
prédateurs spécialisés (chauves-souris par exemple). Certaines espèces sont également particulièrement 
lucifuges (rhinolophes par exemple). Le rétablissement de « corridors noirs » est donc primordial pour ces 
espèces.  

Un éclairage public est prévu dans le cadre de ce projet, réalisé avec des équipements similaires à ceux 
positionnés pour l'éclairage des espaces publics existants aux alentours. Le nombre de lampadaires à 
installer sur la nouvelle zone d'activités est limité au strict nécessaire. 

Les différentes paramètres des aménagements lumineux mis en place pour ce projet sont décrits ci-
dessous :  

- Le choix des lampadaires : Matériaux sans pollution lumineuses : ampoule sous capot abat-jour (sans verre 
protecteur), verres plats et transparents. Pas de lanternes à verre bombé et les boules.  

- L'orientation des lampadaires : Potence qui maintient le lampadaire à l'horizontale. Optiques asymétriques 
qui permettent d'orienter le flux. 

- La densité des lampadaires : Nombre adapté aux besoins. Les critères d'uniformité d'éclairement 
actuellement pratiqués en urbanisme bannis car ils perturbent fortement l'environnement. Préservation des 
corridors écologiques dans le noir. 

- Spectre d'émission : Lampes émettant en dehors des ondes lumineuses courtes (de l'ultraviolet au bleu-
vert) et longues (de l'orange au rouge). Choix préférentiel des lampes émettant dans le jaune. 

- La puissance lumineuse : Puissance nominale des lampes utilisées (100 W suffisent pour éclairer les 
voiries, 35 à 70 W pour les jardins publics) réduite. 

- Réglage des plages horaires de fonctionnement : Plages horaires de fonctionnement réglées en fonction 
des saisons et du rythme nuit/jour. Possibilité d'éteindre les éclairages entre minuit et 5h du matin dans 
certains secteurs. 

- Pour les voiries, alternatives réfléchissantes.
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Références/ 
illustrations 

Réduction 
d'impact 

- Réduction de l’impact lié au dérangement une fois les aménagements mis en place

Coûts estimatifs 
(source : dossier 
CNPN) 

Aucun coût supplémentaire 

Tableau 46 : Mesure d'atténuation n°8 - faune-flore

i) Impacts résiduels 

Source : dossier CNPN 

Les impacts résiduels sur la faune et la flore sont présentés dans les tableaux suivants. 

Solutions à la pollution lumineuse - GREET Ingénierie, 2007

Choix et orientation des lampadaires - GREET Ingénierie, 2007
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INVERTEBRES : 

ESPECES 
PROTEGEES 

IMPACTS BRUTS 

MESURES DE REDUCTION 

IMPACTS RESIDUELS 
DEMANDE 

DEROGATION 

Espèces Enjeu 

T
y
p

e

D
u

ré
e

Nature 
Précisions (commentaires, surface et/ou 

population concernées) 
Intensité Niveau Commentaire Niveau 

Milieux ouverts et semi-ouverts 

Diane  MODE 

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans 

les emprises lors du 
défrichement et 
terrassement 

 - 388 m linéaires soit 60% des habitats de 
l'espèce  
 - Grande partie de la population concernée
 - Pérennité des populations sud non 
garantie 

Forte 
Assez 
élevé 

 - Mise en défens des zones sensibles en 
phase travaux  

 - Assistance par un écologue en phase 
chantier 

 - Gestion écologique des aménagements 
(zone urbaine) 

 -  Perte d'habitat 
d'espèce (388 m soit 
0,6 ha de station sur 3,8 
ha de friches et fourrés) 

 - Destruction d'individus 
inévitable 

 - Dérangement en phase 
travaux abaissé mais 
présent 

Assez 
élevé 

OUI pour les 
habitats  

OUI pour les 
individus 

OUI pour le 
dérangement 

(en phase 
travaux 

uniquement) 

Dégradation de la qualité 
des habitats 

Habitats restants intacts Nulle Nul Nul 

T 
Dérangement en phase de 

travaux 
Quelques individus Moyenne Modéré Peu élevé 

I P 
Dérangement en phase 

d'exploitation  
Habitats restants intacts Nulle Nul Nul 

Milieux aquatiques et humides 

Cordulie à 
corps fin  

FORT 

D 

P 

Destruction d'habitats 
lors du défrichement et 

terrassement 
Aucune  Nulle Nul 

 - Mise en défens des zones sensibles en 
phase travaux 

 - Assistance par un écologue en phase 
chantier 

 - Gestion écologique des aménagements 
(zone urbaine) 
  

- Pas de destruction 
d’habitat d’espèce 

 - Evitement des individus 
et mortalité non 
augmentée par rapport à 
l’existant car espèce 
volante  

 - Dérangement en phase 
travaux nettement 
abaissé 

Nul 

NON pour les 
habitats  

NON pour les 
individus 

NON pour le 
dérangement 

Destruction d’individus
présents dans les emprises 

lors des travaux 
Risque faible de collisions 

Très 
faible 

Peu 
élevée 

Dégradation de la qualité 
des habitats 

Altération éventuelle des berges du canal 
en phase travaux 

Très 
faible 

Peu 
élevée 

Négligeable�

T 
Dérangement en phase de 

travaux 
Quelques individus adultes 

Très 
faible 

Peu 
élevée 

I P 
Dérangement en phase 

d'exploitation 
Non augmenté par rapport à l’existant Nulle Nul 
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AMPHIBIENS : 

ESPECES PROTEGEES IMPACTS BRUTS 

MESURES DE REDUCTION 

IMPACTS RESIDUELS 
DEMANDE 

DEROGATION 
Espèces Enjeu

T
y
p

e

D
u

ré
e

Nature 
Précisions (commentaires, surface 

et/ou population concernée) 
Intensité Niveau Commentaire Niveau 

Rainette 
méridionale

Crapaud 
commun - 
potentiel 

Grenouille rieuse 
- potentielle 

FAIB 

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans 

les emprises lors du 
défrichement et 
terrassement 

 - Environ 20% de la population (toutes 
espèces) 
 - 3,8 ha soit 15% des habitats terrestre 
pour la Rainette et le Crapaud commun  

- Surface négligeable pour la Grenouille 
rieuse 

Moyenne Peu élevé 

  - Adaptation de la période de travaux 

  - Mise en défens des zones sensibles en 
phase travaux  

- Assistance par un écologue en phase 
chantier 

 - Gestion écologique des aménagements 
(zone urbaine) 
  

 -  Perte d'habitat 
terrestre (3,8 ha de 
friches et fourrés) 

 - Evitement quasi-total 
des individus bien que la 
mortalité par collision ne 
puisse être écartée 
totalement en phase 
chantier 

 - Dérangement en phase 
travaux uniquement  

Peu élevé 
OUI pour les 

habitats terrestres 
de la Rainette 
méridionale 

OUI pour les 
individus (en phase 

terrestre 
uniquement)

NON pour le 
dérangement 

T 

Dégradation de la qualité 
des habitats en phase 

chantier 

Habitats restants intacts, possible 
dégradation par invasives  

Faible Négligeable Négligeable

Dérangement dû à la 
phase de travaux 

Quelques individus 

I P 
Destruction indirect 
d'individus (collision) 

Quelques individus isolés au nord du 
canal 
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REPTILES : 

ESPECES PROTEGEES IMPACTS BRUTS 

MESURES DE REDUCTION 

IMPACTS RESIDUELS 

DEMANDE 
DEROGATION 

Espèces Enjeu

T
y
p

e
 

D
u

ré
e

 

Nature 
Précisions (commentaires, 
surface et/ou population 

concernée) 
Intensité Niveau Commentaire Niveau 

Milieux ouverts et semi-ouverts 

Lézard vert 
occidental 

 Couleuvre de 
Montpellier  
Seps strié - 

potentiel  

FAIB 
à 

MODE

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans les 

emprises lors du défrichement et 
terrassement 

 - 3,8 ha soit 32,9% des 
milieux des espèces de la 
zone d'étude 

Moyenne
Peu élevé 
à modéré 

 - Adaptation de la période de travaux 

 - Mise en défens des zones sensibles en 
phase travaux  

- Evitement de la présence d’individus 

- Assistance par un écologue en phase 
chantier 

 - Gestion écologique des aménagements 
(zone urbaine) 

 -  Perte d'habitat  
 - Abaissement du 
niveau lié à la 
destruction 
d'individus mais 
toujours présents en 
phase travaux ainsi 
que le dérangement

Modéré 

OUI pour les 
habitats du 
Lézard vert 

OUI pour les 
individus des 
trois espèces  

OUI pour le 
dérangement des 
trois espèces (en 

phase travaux 
uniquement)

Dégradation de la qualité des 
habitats 

Habitats restant préservés Nulle Nul Nul 

T 
Dérangement dû à la phase de 

travaux 
Seulement au nord du canal 

de la Robine 
Moyenne

Peu élevé 
à modéré 

Peu élevé 

I P 
Dérangement pendant la phase 

d'exploitation  
Nulle Nul Nul 

Milieux arborés 

Orvet fragile  FAIB 

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans les 

emprises lors du défrichement et 
terrassement 

 - Faible partie de la 
population 
 - 0,3 ha soit 4,5 % des 
habitats de la zone d'étude 

Faible  Négligeable  - Adaptation de la période de travaux 

 - Mise en défens des zones sensibles en 
phase travaux  

 - Assistance par un écologue en phase 
chantier 

 - Adaptation du projet : zone tampon 
proche du canal 

 - Mise en défens des éléments sensibles 

 - Evitement de la présence d’individus 

 -  Perte d'habitat 
minime 

 - Abaissement du 
niveau lié à la 
destruction 
d'individus mais 
toujours présents en 
phase travaux ainsi 
que le dérangement

Négligeable 
NON pour les 
habitats qui ne 

sont pas protégés

OUI pour les 
individus  

OUI pour le 
dérangement en 
phase travaux 
uniquement  

Dégradation de la qualité des 
habitats 

Habitats restant préservés Nulle Nul Nul 

T 
Dérangement dû à la phase de 

travaux 
Seulement au nord du canal 

de la Robine 
Moyenne Peu élevé Peu élevé 

I P 
Dérangement des individus en 

phase d'exploitation 
Habitats restants non 

concernés 
Nulle Nul Nul 

Milieux aquatiques 

Couleuvre vipérine - 
potentielle  

Trachémyde à 
tempes rouges 

FAIB 

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans les 

emprises lors du défrichement et 
terrassement 

Aucun 

Nulle 

  
Nul / / Nul 

NON pour les 
habitats qui ne 

sont pas protégés

NON pour les 
individus  

NON pour le 
dérangement  

Dégradation de la qualité des 
habitats 

Milieu aquatique non 
concerné par les 
aménagements 

T 
Dérangement dû à la phase de 

travaux 
Pas d’individus 

I P 
Dérangement des individus en 

phase d'exploitation 
Habitat absent de la zone 

d’emprise  
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MAMMIFERES : 

ESPECES PROTEGEES IMPACTS BRUTS 

MESURES DE REDUCTION 

IMPACTS RESIDUELS 

DEMANDE 
DEROGATION 

Espèces Enjeu

T
y
p

e
 

D
u

ré
e

 

Nature 
Précisions (commentaires, 

surface et/ou population 
concernée) 

Intensité Niveau Commentaire Niveau 

Hérisson 
d'Europe - 
potentiel 

FAIB 

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans les 

emprises lors du défrichement et 
terrassement 

 - Quelques individus 
 - 3,8 ha au nord du Canal 

Moyenne Peu élevé 

 - Adaptation de la période de travaux 

 - Mise en défens des zones sensibles en 
phase travaux 
  

 - Assistance par un écologue en phase 
chantier 

 - Gestion écologique des aménagements 
(zone urbaine) 

 - Perte d'habitat (3,8 ha) 
avec retour possible dans 
zone d’emprise (nouveaux 
habitats pour espèce 
ubiquiste) 

 - Evitement quasi-total des 
individus bien que la 
mortalité par collision ne 
puisse être totalement 
écartée  

 - Dérangement en phase 
travaux nettement abaissé 

Peu élevé 

OUI pour les 
habitats  

OUI pour les 
individus 

NON pour le 
dérangement 

Dégradation de la qualité des 
habitats 

Habitats moins favorables au 
nord, plus urbanisés 

Faible Négligeable

Négligeable 

T 
Dérangement dû à la phase de 

travaux 
Peu d'individus 

Moyenne Peu élevé 

I P 
Dérangement des individus en 

phase d'exploitation 

Au nord du canal de la Robine 
avec légère augmentation par 
rapport à l'existant (animaux 

domestique) 
Faible Négligeable

Ecureuil roux FAIB 

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans les 

emprises lors du défrichement et 
terrassement 

 - Quelques individus 
 -  0,3 ha soit 4,5 % des 
habitats de la zone d'étude 

Moyenne Peu élevé 

 - Adaptation de la période de travaux 

 - Réalisation d’aménagements paysagers 
  

 - Assistance par un écologue en phase 
chantier 

 - Gestion écologique des aménagements 
(zone urbaine) 

 - Perte d'habitat infime 

 - Evitement quasi-total des 
individus bien que la 
mortalité par collision ne 
puisse être totalement 
écartée  

 - Dérangement en phase 
travaux nettement abaissé 

Peu élevé 

NON pour les 
habitats  

OUI pour les 
individus 

NON pour le 
dérangement 

Dégradation de la qualité des 
habitats 

Habitat moins favorables au 
nord, plus urbanisés 

Faible Négligeable

Négligeable 

T 
Dérangement dû à la phase de 

travaux 
Peu d'individus 

I P 
Dérangement des individus en 

phase d'exploitation 

Au nord du canal de la Robine 
avec légère augmentation par 
rapport à l'existant (animaux 

domestique) 

Moyenne Peu élevé 

Faible  Négligeable
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CHIROPTERES : 

ESPECES PROTEGEES IMPACTS BRUTS 

MESURES DE REDUCTION 

IMPACTS RESIDUELS 

DEMANDE 
DEROGATION 

Espèces Enjeu 

T
y
p

e
 

D
u

ré
e

 

Nature 
Précisions (commentaires, 
surface et/ou population 

concernée) 
Intensité Niveau Commentaire Niveau 

Milieux arborés 

Grand rhinolophe 
Murin à oreilles 

échancrées 
Noctule de Leisler 

Barbastelle d'Europe 
Noctule commune 

Oreillard gris 

MODE 
à 

FORT 

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans 

les emprises lors du 
défrichement et 
terrassement 

Barbastelle et Noctules au 
sein des arbres isolés en 
dehors du Domaine de 

Fleich  

Moyenne Modéré 

 - Adaptation de la période de travaux 
  - Assistance par un écologue en 
phase chantier 

 - Mise en défens des éléments 
sensibles 

 - Eclairage nocturne limité en phase 
d’exploitation 
- Gestion écologique des 
aménagements (zone urbaine) 
  

- Perte d'habitat 
infime 

 - Evitement des 
individus : 
mortalité non 
augmentée par 
rapport à 
l’existant car 
espèce volante 

 - Dérangement 
en phase travaux 
et exploitation 
abaissé  

Peu élevé  

NON pour les 
habitats  

NON pour les 
individus  

NON pour le 
dérangement  

Dégradation de la qualité 
des habitats 

Habitats préservés Nulle Nul Nul 

T 
Dérangement dû à la phase 

de travaux 
Eclairage nocturne de 

chantier 
Négligeable Négligeable Négligeable 

I 

T 
Dérangement des individus 

en phase d'exploitation 

Eclairage nocturne de la 
nouvelle zone urbaine mais 
très faiblement augmenté 

par rapport à l’existant 

Nulle Nul Nul 

P Faible Peu élevé Peu élevé

Milieux humides 

Murin de Capaccini  
Murin de Daubenton 

Pipistrelle de Nathusius 
Minioptère de Schreibers

Petit Murin 

MODE 

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans 

les emprises lors du 
défrichement et 
terrassement 

 - Aucune Nulle Nul

 - Mise en défens des éléments 
sensibles 
 - Assistance par un écologue en 
phase chantier 

- Eclairage nocturne limité en phase 
d’exploitation 
 - Gestion écologique des 
aménagements (zone urbaine) 

- Evitement des 
individus : 
mortalité non 
augmentée par 
rapport à 
l’existant car 
espèce volante 

 - Dérangement 
en phase travaux 
et exploitation 
nettement 
abaissé 

Nul 

NON pour les 
habitats  

NON pour les 
individus  

NON pour le 
dérangement  

Dégradation de la qualité 
des habitats 

Altération éventuelle des 
berges du canal en phase 

travaux 
Faible Peu élevé 

Négligeable 

T 
Dérangement en phase de 

travaux 
Eclairage nocturne de 

chantier 
Moyenne Modéré 

I 

T 
Dérangement des individus 

en phase d'exploitation 

Eclairage nocturne de la 
nouvelle zone urbaine mais 
très faiblement augmenté 

par rapport à l’existant 

Faible Peu élevé

Nul

P Peu élevé 
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ESPECES PROTEGEES IMPACTS BRUTS 

MESURES DE REDUCTION 

IMPACTS RESIDUELS 

DEMANDE 
DEROGATION 

Espèces Enjeu 

T
y
p

e
 

D
u

ré
e

 

Nature 
Précisions (commentaires, 
surface et/ou population 

concernée) 
Intensité Niveau Commentaire Niveau 

Espèces ubiquistes 

Pipistrelle commune 
Pipistrelle de Kuhl  
Pipistrelle pygmée 
Sérotine commune 
Vespère de Savi  

Molosse de Cestoni 

FAIB  

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans 

les emprises lors du 
défrichement et 
terrassement 

Pas de destruction de bâti 

Nulle Nul

 - Adaptation de la période de travaux

 - Réalisation d’aménagements 
paysagers 

 - Mise en défens des éléments 
sensibles 

  - Assistance par un écologue en 
phase chantier 

  

 - Eclairage nocturne limité en phase 
d’exploitation 

 - Gestion écologique des 
aménagements (zone urbaine) 

 - Nouveaux 
habitats 
potentiellement 
créés 

- Evitement des 
individus : 
mortalité non 
augmentée par 
rapport à 
l’existant car 
espèce volante 

 - Dérangement 
en phase travaux 
et exploitation 
nettement 
abaissé 

Nul 
NON pour les 

habitats  

NON pour les 
individus  

NON pour le 
dérangement  

Dégradation de la qualité 
des habitats 

Habitats bâti 
supplémentaires 

T 
Dérangement en phase de 

travaux 
Eclairage nocturne de 

chantier et dérangement  
Moyenne Peu élevé Négligeable  

I P 
Dérangement des individus 

en phase d'exploitation 
Eclairage nocturne de la 
nouvelle zone urbaine 

Moyenne Peu élevé

Nul 

Négligeable 
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AVIFAUNE : 

ESPECES PROTEGEES IMPACTS BRUTS 

MESURES DE REDUCTION 

IMPACTS RESIDUELS 

DEMANDE 
DEROGATION 

Espèces  Statut Enjeu 

T
y
p

e
 

D
u

ré
e

 

Nature 

Précisions 
(commentaires, 

surface et/ou 
population 
concernée) 

Intensité Niveau Commentaire Niveau 

Milieux aquatiques et humides 

Bouscarle de Cetti (N)-S 

FAIB à 

MODE D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans 

les emprises lors du 
défrichement et 
terrassement 

Aucun  Nulle Nul 

- Adaptation de la période de 
travaux 

 - Mise en défens des zones 
sensibles en phase travaux 
  
  - Mise en défens des éléments 
sensibles 

 - Adaptation de la vitesse des 
engins de chantier 

 - Assistance par un écologue en 
phase chantier 
  

 - Gestion écologique des 
aménagements (zone urbaine) 

- Evitement des 
individus : 

mortalité non 
augmentée par 

rapport à 
l’existant car 

espèce volante

 - Dérangement 
en phase 
travaux  et 
exploitation 
nettement 
abaissé  

Nul 

NON pour les 
habitats  

NON pour les 
individus  

NON pour le 
dérangement  

Choucas des tours N-S 

Épervier d'Europe Npo-S Dégradation de la qualité 
des habitats

Altération éventuelle 
des berges du canal en 

phase travaux 

Très 
faible 

Négligeable Négligeable 

Faucon crécerelle Npo-S 

Hypolaïs polyglotte (N)-S 

T 
Dérangement en phase 

de travaux 
Quelques individus  Rollier d'Europe 

- potentiel 

N Potentiel 
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ESPECES PROTEGEES IMPACTS BRUTS 

MESURES REDUCTION 

IMPACTS RESIDUELS 

DEMANDE 
DEROGATION 

Espèces 

S
ta

tu
t 

Enjeu

T
y
p

e
 

D
u

ré
e

 

Nature 

Précisions 
(commentaires, 

surface et/ou 
population 
concernée) 

Intensité Niveau Commentaire Niveau 

Milieux ouverts et semi-ouverts 

Fauvette à tête noire (N)-S 

FAIB 
à 

MODE

P 

Destruction d'habitats  

et d’individus présents dans 
les emprises lors du 

défrichement et terrassement 

- Couvées des espèces 
nicheuses au sol 

- 3,8 ha soit 3,29% des 
habitats sur la zone 

Moyenne Modéré - Adaptation de la période 
de travaux 

 - Mise en défens des 
zones sensibles en phase 
travaux 

 - Adaptation de la vitesse 
des engins de chantier 

 - Assistance par un 
écologue en phase 
chantier 
  
 - Gestion écologique des 
aménagements (zone 
urbaine) 

Evitement des individus : mortalité 
non augmentée par rapport à 
l’existant car espèce volante 

 - Dérangement en phase travaux  
et exploitation nettement abaissé 

Modéré 

OUI pour les habitats 
des espèces 
nicheuses  

NON pour les individus

NON pour le 
dérangement 

Fauvette 
mélanocéphale (N)-S 

Hypolaïs polyglotte (N)-S 

Dégradation de la qualité des 
habitats 

Habitats absents de la 
nouvelle zone urbaine 

après travaux 
Nulle Nul Nul 

Pouillot véloce (N)-S 

Roitelet à triple 
bandeau (N)-S 

Rossignol philomèle (N)-E 

T 
Dérangement en phase de 

travaux 

Quelques individus sur 
la zone au nord du 

canal  
Moyenne Modéré Peu élevé 

Chardonneret 
élégant Npo-S

Cisticole des joncs (N)-S 

I P 
Dérangement pendant la 

phase d'exploitation 

Quasi aucun (les 
individus vont quitter la 

zone au nord) 
Très faible Négligeable Négligeable

Cochevis huppé N-S 

Linotte mélodieuse (N)-S 
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ESPECES PROTEGEES IMPACTS BRUTS 

MESURES DE REDUCTION 

IMPACTS RESIDUELS 

DEMANDE 
DEROGATION 

Espèces 

S
ta

tu
t 

Enjeu 

T
y
p

e
 

D
u

ré
e

 

Nature 
Précisions (commentaires, 
surface et/ou population 

concernée) 
Intensité Niveau Commentaire Niveau 

Milieux boisés et arborés 

Coucou geai Npo-E

FAIB 

à 

MODE 

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans les 

emprises lors du défrichement et 
terrassement 

 - Couvée des espèces 
nicheuses 

 - 0,3 ha soit 4,5 % de la zone 
d'étude  

Faible  Peu élevé 

 - Adaptation de la période de travaux 

 - Mise en défens des zones sensibles 
en phase travaux  

 - Adaptation de la vitesse des engins 
de chantier 

 - Assistance par un écologue en 
phase chantier 

 - Gestion écologique des 
aménagements (zone urbaine) 

 -  Perte infime 
d’habitats 

 - Aucun impact sur les 
nichées 

- Evitement des 
individus : mortalité 
inchangée par rapport à 
l’existant car espèce 
volante 

 - Dérangement en 
phase travaux et 
d'exploitation nettement 
abaissé 

Négligeable

NON pour les 
habitats  

NON pour les 
individus  

NON pour le 
dérangement  

Buse variable Npo-S 

Chouette hulotte (N)-S Dégradation de la qualité des 
habitats

Habitats restant préservés  Nulle Nul Nul 
Coucou geai Npo-E 

Huppe fasciée (N)-E 

T 
Dérangement dû à la phase de 

travaux 
Quelques individus sur la zone 

au nord du canal  
Faible  Peu élevé 

Négligeable

Loriot d'Europe (N)-E 

Mésange bleue (N)-S 

Mésange 
charbonnière (N)-S 

I P 
Dérangement pendant la phase 

d'exploitation  
Quasi aucun (les individus vont 

quitter la zone au nord) 
Très 
faible 

Négligeable

Pic épeichette (N)-S 

Pic vert (N)-S 

Pinson des arbres Npo-S 

Grimpereau des 
jardins Npo-S 

Milieux agricoles 

Œdicnème 
criard 

Npo MODE 

D 

P 

Destruction d'habitats et 
d’individus présents dans les 

emprises lors du défrichement et 
terrassement 

- Aucun 

Nulle Nul Pas d’impact donc pas de mesures 
/ 

Nul 

NON  pour les 
habitats  

NON pour les 
individus  

NON pour le 
dérangement  

Dégradation de la qualité des 
habitats

- Aucun 

T 

Dérangement dû à la phase de 
travaux 

Espèce très éloignée de la zone 
de travaux 

Dérangement pendant la phase 
d'exploitation  

Espèce très éloignée des 
lotissements 

I P 
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4. Prendre en compte l'environnement dans la phase 
chantier 

Lors de la phase chantier, plusieurs mesures seront appliquées afin de réduire l’impact de la 
phase chantier sur l’environnement. 

Ces différentes mesures sont :  

� Adoption d’une démarche type « chantier à faibles nuisances » 

- Définir un plan de circulation prévoyant horaires, circuits et aires de stationnement 
sur le site et ses environs. 

- Annoncer les horaires de chantier aux riverains. 

- Nettoyer des voiries utilisées en fin de chantier.

- Élaborer un plan de chantier permettant la localisation des zones de stockage de 
matériaux, de maintenance et de collecte des déchets. 

- Bâcher les stockages de matériaux susceptibles d'être emportés par le vent 
(déblais, remblais...) ainsi que les camions les transportant. 

- Prévoir l'arrosage du chantier durant les périodes les plus sèches (mois de juillet) 
en limitant le recours à l'eau potable (utilisation de citernes d'eau de pluie). 

- Faire un marquage physique des zones de stockage et protéger les éléments 
sensibles (réseau électrique, téléphonique, propriétés bordant le chantier, Canal 
de la Robine). 

- Clôturer le chantier. 

� Gestion de la terre végétale 

- Identifier les zones de stockage et les matérialiser sur site. 

- Éviter les zones de stockage générant des obstacles à la circulation d'eau ou 
situées en points bas avec risque d'accumulation d'eau, ainsi que les zones 
ventées. 

- Décaper de manière différenciée la terre végétale et les terres inertes non utiles. 

- Bâcher les stockages pour limiter la dispersion par le vent. 

� Gestion des eaux 

- Mettre en place un dispositif de vigilance et d’intervention en cas de pollution. 

- Adapter la période de chantier à la répartition des évènements pluvieux. 

- Préverdir certaines surfaces destinées à l’intégration paysagère pour limiter les 
risques de coulées de boue. 

� Gestion des déchets d'aménagement et de construction 

- Utiliser des matériaux écologiques et recyclés, faire reprendre par les 
fournisseurs les emballages vides, réaliser le calepinage des matériaux grands 
formats pour en limiter les chutes (plâtres, revêtements de sol et muraux en 
rouleaux...). 
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- Trier les déchets sur site, éviter les mélanges. 

- Valoriser les déchets verts (broyage des espèces ligneuses puis compostage sur 
site de l'ensemble des déchets verts produits ou démarcher un prestataire). 

- Éliminer les déchets dangereux avec suivi des bordereaux. 

- Valoriser autant que possible. 

� Respect d’un planning pour la biodiversité (voir mesure n°1 de réduction de l’impact).
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Le bilan des impacts bruts (avant mesures d’atténuation / suppression) et résiduels (après mesures d’atténuation / suppression) est proposé dans 
le tableau suivant : 

Thème Description Impact brut 
Mesures d’évitement, de réduction des 

impacts 
Impacts résiduels 

Faune / Flore 

Habitats naturels  Faible à modéré 
De manière générale : 

Adaptation de la période de travaux 

Mise en défens des zones sensibles en phase 
travaux 

Eviter la présence de reptiles sur le projet 

Limitation des émissions de poussières 

Adaptation de la vitesse des engins de 
chantier 

Assistance par un écologue en phase chantier

Gestion écologique des aménagements 
publics (zone urbaine) 

Limitation de l’éclairage nocturne en phase 
d’exploitation 

Flore patrimoniale Nul Nul 

Entomofaune 

Assez élevé pour la Diane 
Assez élevé pour la 

Diane 

Nul à peu élevé pour le reste Nul à peu élevé pour 
le reste 

Amphibiens Peu élevé Peu élevé 

Reptiles Nul à modéré Nul à modéré 

Chiroptères Peu élevé à modéré Nul à peu élevé 

Mammifères Peu élevé Peu élevé 

Avifaune Nul à modéré Nul à modéré 

Natura 2000 ZPS, ZSC et SIC Nul à négligeable - Nul à négligeable 

Impact paysager 
Aménagements paysagers et harmonie de 

l’urbanisation et de l’architecte des bâtiments
Faible  - Faible  

Eaux pluviales 

Volet quantitatif 

Exutoires 3, 4 et 5 Positif - Positif 

Exutoires 6 Nul - Nul 

Exutoire 2 Fort 
Mise en place de structures de 

rétention/décantation des eaux de pluie 
Très faible 

Volet qualitatif 

Milieu souterrain Faible 

Etanchéification par le sol en place des 
structures de rétention 

Mise en œuvre de grilles de récupération 
avec regard de décantation 

Nul 

Milieu 
superficiel

Canal de 
Lastours 

Nul - Nul 

Canal de 
la Robine

Nul - Nul 

Risque Naturel 

Impact volumétrique des remblais sur la ligne 
d’eau de la zone inondable 

Faible - Faible 

Entrave aux écoulements des débordements 
du Rec du Veyret 

Fort Mise en place de transparences hydrauliques Nul 

Energie Consommation énergétique Faible à modéré 
Isolation conforme à la RT2012  

Possibilité de mettre en place des énergies 
renouvelables 

Faible 

Santé publique 

Air Faible - Faible 

Déchets Faible - Faible 

Eau potable, Eaux usées Faible - Faible 

Bruit externe au projet 

Espaces 
extérieurs 

Faible à modéré - Faible à modéré 

Bâtiments Nul  Nul 

Bruit généré par le trafic Faible - Faible 

Conditions de vie : terrain non occupé 
actuellement 

Positif  Positif 

Economique, 
usages et loisir 

Valorisation d’un quartier 

Augmentation de l’attractivité du secteur 
Positif  Positif 

Travaux 

Général Fort Mesures spécifiques en phase chantier Faible 

Spécifique volet faune - flore Peu élevé à modéré  

Modéré uniquement 
pour  

Fauvette à tête noire 
et Fauvette 
mélanocéphale 

Tableau 47 : Synthèse des impacts résiduels (hors mesures compensatoires) 
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Des mesures compensatoires sont prévues concernant : 

• le volet faune/flore/habitats naturels, 

• le volet remblai en zone inondable. 

1. Justification 

a) Remblais en zone inondable 

La mise en place d’une mesure de réduction permet de supprimer l’impact des remblais sur 
l’entrave aux écoulements des débordements du Rec de Veyret. 

Elle ne permet toutefois pas de supprimer l’impact des remblais sur l’augmentation de la 
ligne d’eau de la zone inondable. 

Les remblais en zone inondable présentent donc un impact résiduel faible. La mise en 
place d’une mesure compensatoire s’avère donc nécessaire et justifiée. 

b) Volet faune / flore 

L’aménagement du secteur nord de la ZAC des berges de la Robine à Narbonne entraîne 
des impacts sur le milieu naturel et la faune associée.  

Compte tenu du contexte, aucune mesure d’évitement ne peut être appliquée. Des mesures 
de réduction d’impacts sont prises dès la phase de conception du projet pour limiter le 
nombre d’espèces ainsi que la surface impactée. 

Malgré la mise en place de ces mesures de réduction d’impact, des impacts résiduels 
subsistent sur certaines espèces protégées, impliquant une demande de dérogation de 
destruction d’espèces protégées au titre de l'article L.411-2.  

Des impacts résiduels persistent sur vingt des espèces protégées nationalement qui 
font l’objet de la demande de dérogation.  
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2. Description des mesures compensatoires 

a) Généralités 

Dans le cas du présent projet, les mesures compensatoires du volet faune / flore et du volet 
remblai en zone inondable sont combinées. 

En effet, la mesure compensatoire associée aux remblais consiste à la création d’une 
structure en décaissement qui peut également s’avérer adaptée à la colonisation de 
l’Aristoloche à feuilles rondes dans des cunettes et des ruptures de pentes 

Le choix du site doit être pertinent au regard des critères d’implantation pour le volet remblai 
et pour le volet faune /flore. 

b) Ratio de compensation 

Source : dossier CNPN 

Le ratio de compensation permet d’estimer la surface/linéaire d’habitat à compenser par 
rapport à la surface/linéaire (ou le nombre d’individus) impacté. Pour cela, trois types de 
critères doivent être pris en compte : 

- L’enjeu écologique de l’espèce (qui dépend de ses statuts de protection/de menace, 
de sa vulnérabilité, son endémisme, son utilisation de la zone impactée…) ; 

- Le degré d’impact sur cette espèce (l’impact est-il irréversible ou réversible, quel 
pourcentage de la population locale est impacté, etc.) ; 

- La nature des mesures compensatoires proposées (proximité temporelle et 
géographique par rapport au projet, additionnalité ou non, type de mesure…). 

Aucune règle « officielle » ne permet de calculer ce ratio. Néanmoins, plusieurs méthodes 
existent et celle mise en place par le bureau d’études EcoMed semble aujourd’hui pertinente 
et reconnue par les services de l’Etat, même si des ajustements sont encore nécessaires. 
C’est donc la méthode qui a été choisie par le Cabinet CBE, en l’adaptant au contexte de 
l’étude.  

Les critères et variables utilisés pour cette méthode sont brièvement expliqués dans le 
tableau suivant. Pour chaque variable définie (9 au total), une valeur est associée entre 1 et 
3 (ou 4). 

Une fois qu’une valeur a été donnée à chaque variable, un calcul a été défini pour arriver à 
un ratio. Ce calcul, toujours défini par Ecomed, a été étudié pour être le plus cohérent 
possible, en fonction du poids à attribuer à chaque variable. Il est défini comme suit : 

F1 x racine carré [(F2+F3+F4+F5) x (F6+F7+F8+F9)] 

Un poids similaire est donné aux variables de degré d’impact et de nature des mesures 
compensatoires. Il est, en revanche, plus élevé sur l’enjeu de l’espèce.  

La valeur obtenue pour chaque espèce est alors ramenée à une échelle de compensation 
comprise entre 1 et 10 (compensation de 1 pour 1 et jusqu’à 10 pour 1) sur la base d’une 
régression linéaire. 

Les tableaux suivants présentent le ratio de compensation défini pour chaque espèce par la 
méthode d’ECOMED, de même que le ratio défini pour cette étude, avec les surfaces à 
compenser. 
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Critère Variable utilisée Description et codage 

Enjeu de l'espèce 
F1 : enjeu local de 

conservation 

1 : faible 

2 : modéré 

3 : fort 

4 : très fort 

Degré d'impact 

F2 : type d'impact 
1 : simple dérangement hors période de reproduction

2 : altération/destruction d'habitat d'espèce 

3 : destruction d'individus 

F3 : durée de l'impact 

1 : court terme 

2 : moyen terme 

3 : long terme 

4 : irréversible 

F4 : surface ou nombre 
d'individus impacté 

Prise en compte surface impactée (ou nombre d'individus) par rapport à la 
surface totale (nombre d'individus total) d'une entité naturelle cohérente. 
1 : x <15% 

2 : 15%<x<30% 

3 : 30%<x<50% 

4 : >50% 

F5 : impact sur les 
éléments de continuité 

écologique 

1 : faible 

2 : modéré 

3 : fort 

Nature des mesures 
compensatoires 

F6 : efficacité d'une 
mesure 

1 : méthode déjà approuvée et efficace 

2 : méthode testée mais dont l'incertitude demeure sur son efficacité 

3 : méthode non testée et dont l'incertitude sur son efficacité est grande 

F7 : équivalence 
temporelle 

1 : compensation réalisée avant les travaux 

2 : compensation réalisée en même temps que les travaux 

3 : compensation réalisée après les travaux 

F8 : équivalence 
écologique 

1 : compensation visant l'ensemble des impacts sur l'espèce 

2 : compensation visant partiellement les impacts sur l'espèce 

3 : compensation visant difficilement les impacts sur l'espèce 

F9 : équivalence 
géographique 

1 : compensation à proximité directe du projet 

2 : compensation à une distance respectable du projet 

3 : compensation à grande distance du projet 

Tableau 48 : Variables utilisées dans le calcul des ratios de compensation (CBE, 2014) 
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 Groupes 

Espèce 

H
a
b

it
a
ts

 

In
d

iv
id

u
s
 

D
é
ra

n
g

e
m

e
n

t 

Impacts 
résiduels 

Surface 
/mètre 
linéaire 

concerné 

Ratio  
Surface /mètre 

linéaire à 
compenser 

Nom vernaculaire  

Invertébrés Diane X X   Assez élevé 388 m l 3 

3,8 ha de milieux 
ouverts et semi 

ouverts 
comprenant au 

moins 1 164 m l et 
1,5 ha de friches 

fraiches et 
éventuellement 

des milieux 
humides pour les 

amphibiens 

Amphibiens Rainette méridionale X X   Peu élevé 

3,8 ha 

1 Phase 
terrestre 

Grenouille rieuse - 
potentielle 

  X   

Négligeable 
Crapaud commun - 

potentiel 
  X   

Reptiles 

Couleuvre de Montpellier   X X Peu élevé 

1 
Seps strié - potentiel   X X Modéré 

Lézard vert occidental X X X 
Peu élevé 

Orvet fragile    X X 

Mammifères

Hérisson d'Europe - 
potentiel 

X X X 
Peu élevé 1 

Ecureuil roux   X   

Oiseaux 

Fauvette à tête noire X     

Faible à Modéré 1 

Fauvette mélanocéphale X     

Hypolaïs polyglotte X     

Pouillot véloce X     

Roitelet à triple bandeau X     

Rossignol philomèle X     

Chardonneret élégant X     

Cisticole des joncs X     

Cochevis huppé X     

Linotte mélodieuse X     

Tableau 49 : Espèces, surfaces (mètres linéaires) impactés et surfaces (mètres linéaires) à 
compenser correspondantes 

c) Volume de remblais 

Le volume de remblais à compenser est issu de la cubature des remblais réalisés en zone 
inondable et des déblais également réalisés au sein de cette zone : 

• Total remblais en zone inondable : 12 865 m3. 

• Total déblais en zone inondable : 4 735 m3. 

• Total remblais à compenser :8 130 m3. 

Une compensation volumétrique totale des remblais en zone inondable sera réalisée à 
hauteur de 8 130 m3 ce qui permettra d’éviter toute augmentation de la ligne d’eau 
dans le champ d’expansion des crues du Rec de Veyret dans ce secteur et ainsi de ne 
pas aggraver le risque sur les zones inondables à proximité du projet. 
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d) Choix du site 

Source : dossier CNPN 

(1) Critères d’éligibilité 

Le site retenu pour la compensation doit : 

• être similaire, ou devenir similaire, au site impacté en termes de milieux (habitats des 
espèces bénéficiant de la compensation), d’état de conservation global et de contexte 
paysager.  

• Egalement faire preuve d’une réelle plus-value pour la biodiversité et de ce fait il ne 
doit pas être déjà pérennisé par un dispositif de protection, conservation ou gestion 
existant.  

• Pouvoir accueillir des mesures de gestion et ce pour une durée de trente ans. 

• Etre située à proximité du projet et localisé en zone inondable 

Le Maître d’Ouvrage ne peut compenser que sur un territoire dont il a la maîtrise (foncière ou 
par conventionnement). 

Pour ne pas se heurter à la contradiction de devoir à la fois geler des terrains pour la 
compensation et combler les dents creuses pour intensifier l’urbanisation en ville, le Maître 
d’Ouvrage a choisi de retenir des terrains qui répondent aux besoins des espèces impactées 
au sein de zones inondables, non urbanisables, qui sont d’anciennes vignes au bord du 
canal de la Robine, à proximité immédiate de la zone d’étude.  

Ainsi, le Maître d’Ouvrage peut, au travers de la compensation pour son projet de ZAC, 
améliorer la Trame verte et bleue, en rendant à la nature des espaces qui étaient voués à 
d’autres objectifs par la modification des pratiques de gestion agricole. 

Critères généraux d'éligibilité  Critères appliqués au site d'étude 

Abriter les habitats d’espèces détruits 
par le projet 

- 3,8 ha de milieux ouverts et semi ouverts comprenant au moins 
1,5 ha de friches fraiches et éventuellement des milieux humides 
pour les amphibiens 

- Accueillir de l’Aristoloche (espèce végétale hôte du papillon 
protégé, la Diane) sur au moins 1 164 m linéaires 

Etat de conservation global similaire Mauvais à moyen dans le but d'une restauration 

Contexte paysager comparable Contexte péri-urbain 

Ne pas bénéficier d'un statut de protection ou de conservation existant 

Être connecté à la Trame verte et bleue du secteur 

Maîtrise foncière : faisabilité de mesures de gestion sur trente ans 

Tableau 50 : Critères d’éligibilité retenus dans le choix des sites de compensation 



Azur environnement   avril 2017 

Alénis – Languedoc Roussillon Aménagement 
Projet de la ZAC des Berges de la Robine à Narbonne 
Etude d’impact complémentaire, V2

256

(2) Présentation des sites retenus 

La figure ci-dessous illustre les parcelles qui ont été retenues pour la compensation : 

Figure 87 : Présentation des sites retenus pour la compensation 

Secteur 1 : Le secteur 1 s’étend au niveau d’une surface de 2,4 ha. Il s’agit d’une parcelle, 
qui a été remise en culture. La parcelle est adjacente au canal et à l’ensemble des milieux 
agro-pastoraux du sud du canal. L’Aristoloche y est présente en bordure. Ce secteur ne 
bénéficie pas de statut de protection actuellement et le Maitre d’ouvrage peut y mettre en 
place des mesures de gestion adaptées pendant trente ans.  

Les parcelles du secteur 1 (parcelles cadastrales CR43 et 44) appartiennent à la ville de 
Narbonne. Elles correspondent à une grande friche se développant au niveau d’une culture 
et d’un fourré médio européen dans la pointe sud-ouest. Les communautés végétales 
présentes s’apparentent aux cortèges des espèces de friches annuelles, de friches 
nitrophiles et des commensales des cultures. Elles représentent environ 2,3 ha. L’Aristoloche 
ronde est présente en périphérie, sur 654 mètres linéaires. Cette espèce assurera ainsi un 
habitat et une ressource alimentaire importante pour les chenilles de la Diane, observée en 
abondance dans le secteur, renforçant ainsi les populations locales mises en évidence à 
proximité. 

Ce site est localisé majoritairement en zone 2AU. L’extrémité Sud Ouest du site est localisée 
en zone A. Il est précisé que la mesure compensatoire sera réalisée uniquement en zone 
2AU. 
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Secteur 2 :  

                   

Le secteur 2 est une petite parcelle 
(0,33 ha) de friche et de prairie 
accueillant quelques arbres. Des 
espèces invasives y sont présentes, 
d’où un état de conservation moyen. 
Proche de l’urbanisation de Narbonne, 
la parcelle reste adjacente à l’ensemble 
des friches et cultures du sud du canal 
de la Robine et est adjacente à un autre 
canal à l’ouest. Alenis bénéficiant de la 
maîtrise d’usage de cette parcelle, une 
gestion en faveur des espèces objet de 
la demande de dérogation serait 
faisable.  
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(3) Pertinence du choix des sites 

Correspondance des milieux  

Les parcelles de compensation présentent des milieux naturels favorables aux espèces 
impactées par le projet (milieux ouverts à semi ouverts similaires à ceux impactés par le 
projet, présence de la plante hôte de la Diane pour le Secteur 1 et à proximité pour le 
secteur 2).  

Les friches et fourrés du secteur 1 conviennent aux espèces d’oiseaux, aux mammifères et 
aux reptiles, objets de la demande de dérogation. En effet, l’intérêt de ces milieux est 
confirmé par l’observation au sein des parcelles du secteur 1 de la Fauvette mélanocéphale, 
du Chardonneret élégant et de la Perdrix rouge par exemple (ECOTONE, 2015). Cependant, 
une étendue du couvert arbustif serait à prévoir éventuellement pour les espèces comme la 
Linotte mélodieuse.  

L’Aristoloche et la Diane sous forme de chenilles sont présentes en périphérie au sein de 
milieux plus humides en bordure du canal ou en bord de fossé. Au niveau du secteur 2, un 
pied est présent en périphérie. Une amélioration des milieux pour cette espèce serait à 
prévoir sur les deux sites afin d’augmenter la surface de milieux favorables à l’espèce. Les 
mesures de compensation engagées devraient permettre la restauration de 684 ml (secteur 
1) et 285 ml (secteur 2) favorables à la Diane. 

Le secteur 2 présente peu de fourrés mais la dynamique de végétation tend à 
l’embuissonnement, ce qui est favorable aux espèces concernées par la dérogation.  

Atteinte des objectifs surfaciques et plus-value 

Les surfaces de compensation correspondent globalement aux objectifs de la compensation. 
En revanche, plusieurs améliorations peuvent être réalisées en faveur des espèces objet de 
la demande de dérogation :  

- Création de zones herbacées plus humides pour le développement de l’Aristoloche, 
également favorables aux amphibiens ; 

- Gestion du fourré dense du secteur 1 ; 
- Gestion des espèces invasives en vue de l’amélioration de l’état de conservation 

global des deux secteurs.  

Il est donc nécessaire de réaliser une gestion adaptée sur les parcelles de compensation 
afin d’atteindre totalement les objectifs de compensations et d’apporter une plus-value à 
l’existant.  

Cette gestion devra permettre d’atteindre les 941 ml de milieux favorable à la Diane, et 
d’augmenter le ratio fourrés/friches des parcelles essentiellement herbacées ainsi que leur 
état général.  

Surface suffisante pour compenser les remblais 

Le site n°1 présente une surface très nettement suffisante (2,4 ha) pour envisager un 
décaissement de l’ordre de 8 130 m3. 

Localisation en zone inondable à proximité du projet 

Le site n°1 est localisé en bordure de la Robine (rive droite), à 250 m au Sud Est de la zone 
urbanisable du projet faisant l’objet de remblais. 

Le site n°1 est localisé en zone inondable selon le PPRI du Rec du Veyret. 
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e) Présentation des mesures compensatoires 

Source : dossier CNPN 

�La mesure compensatoire vise le double objectif suivant : 

• une mesure compensatoire au titre de la rubrique 3.2.2.0 déblais/remblais de la 
nomenclature Loi sur l’Eau (et non en tant que bassin de rétention)  

• une mesure compensatoire au titre des espèces protégées.  

Le projet prévoit la mise en place d’une zone de compensation de 19 000m² au Sud du canal 
de la Robine. 

Cette zone jouera le rôle à la fois de compensation volumique, en générant un volume utile 
supplémentaire d’environ 8 150m3 (arrondi), et de compensation écologique, en permettant 
de générer un environnement adapté au développement de l’aristoloche à feuilles ronde, 
propice au développement de la Diane. 

�L’objectif est de réaliser des conditions favorables pour la colonisation de cette parcelle 
par la plante hôte par la création de cunettes et des ruptures de pentes avec des plantations 
d’arbres ponctuelles au sein de la zone de compensation afin de faciliter la colonisation par 
l’Aristoloche à feuilles rondes qui se trouve déjà en bordure sur site. L’emplacement des 
plantations d’arbres sera défini lors de l’élaboration du plan de gestion de la compensation. 
L’inclinaison maximale de 70° pour les talus permettra également aux amphibiens d’utiliser la 
zone de compensation en contexte humide.  

Comme présenté sur le plan joint, cet espace sera décaissé et parcouru d’un linéaire de 
550m de fossés. 

L’ensemble de la parcelle et des fossés sera décaissé de façon à générer une pente 
générale globale vers l’Est. Cette zone pourra être submergée en cas de crue du Rec de 
Veyret et l’ensemble des eaux sera donc évacué, en point bas du fossé, vers le fossé 
existant situé en bordure Est de la parcelle, par des canalisations mises en place dans le 
cadre de cet aménagement. Le fond des fossés créés est calé à la côte minimale de 
2,30m NGF, côte située au-dessus du niveau moyen de la nappe (2,00m NGF) et permettant 
d’éviter par ailleurs toute stagnation des eaux en fond de fossé, évitant ainsi toute 
problématique en termes de moustiques. 

En phase de décrue, cette zone de compensation se vidangera gravitairement vers le fossé 
qui longe sa limite Est. La pente de fond orientée vers cet exutoire garantira la vidange 
complète. 

Les caractéristiques de cet ouvrage de vidange seront les suivants : 

Type d’ouvrage Pente Débit capable 
Volume à 
évacuer 

Durée de la 
vidange 

Conduite Ø300 mm 0,01 m/m 0,094 m3/s 8 150 m3 24h 

L’ouvrage de vidange permettra de vidanger le bassin en 24 h. 

Le plan de détail est présenté à la page suivante. 
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�D’autre part, dix-huit pieds d’Aristoloches seront transplantés. Les mesures de 
compensation mises en œuvre devront permettre d’atteindre 54 pieds. 

Les conditions favorables à son installation (humidité, substrat) seront re-créées à partir 
d’une analyse pédologique permettant d’apprécier la nature du sol sur lequel les stations 
d’Aristoloche sont présentes en bordure du site de compensation. 

Afin d’assurer la réussite de cette mesure, il est prévu de mettre en œuvre la transplantation 
des pieds situés sur l’emprise impactée par le projet à une période en cohérence avec le 
cycle de vie de la plante et le cycle de vie du papillon Diane, soit en septembre 2017 après 
obtention de la demande de dérogation.  

De ce fait, la méthodologie retenue pour effectuer la transplantation sera la suivante : 

- un premier passage pour piqueter les touffes à transplanter et localiser les futurs sites 
d'accueil.  

- Le second passage pour la transplantation en elle-même.  

Les mottes seront transportées par un véhicule tractant une remorque. Le creusement du sol 
peut être effectué à l'aide d'une pelle mécanique équipée d'un godet de creusement. Les 
tubercules sont généralement enfoncés de 30-40cm de profondeur dans le sol, ce qui 
nécessite de creuser profondément le sol pour les déterrer avec une motte de diamètre 
suffisant. 

�� �	�����������	��������

Toutes les mesures proposées seront encadrées par différents suivis écologiques 
permettant d’évaluer leur efficacité. 

1. Suivi des mesures de gestion 

Objectifs du suivi Paramètres mesurés 
Critères d’évaluation 

de la mesure 
Fréquence du suivi 

Développement de 
l’Aristoloche à feuilles 
rondes (y compris par 
la transplantation) 

Pieds d’Aristoloches à 
feuilles rondes 

Augmentation du 
nombre de pieds 
d’Aristoloches (54 
pieds attendus) 

Annuel (2 jours de prospections par 
an) les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 (2 
jours de prospections par année de 
prospection) 

Utilisation par la Diane 
des stations 
d’aristoloches  
transplantées 

Nombre d’individus de 
Diane (adultes et 
chenilles) sur les 
aristoloches 
implantées 

Augmentation de la 
population de Diane 

Annuel (2 jours de prospections par 
an) les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 (2 
jours de prospections par année de 
prospection) 
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Objectifs du suivi Paramètres mesurés 
Critères d’évaluation 

de la mesure 
Fréquence du suivi 

Utilisation par les 
oiseaux des milieux 
ouverts et semi-
ouverts 

- Nombre d’individus 
observés 

- Nombre d’espèces 
observées 

- Statut des espèces 
observées 

Augmentation des 
populations nicheuses 
d’oiseaux des milieux 
ouverts et semi-
ouverts 

Annuel (2 jours de prospections par 
an) les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 (2 
jours de prospections par année de 
prospection) 

Restauration de la 
qualité de l’habitat 
suite à l’élimination 
d’espèces végétales 
invasives 

- Nombre d’espèces 
végétales invasives  

- Nombre de pieds 
d’espèces végétales 
invasives 

Diminution du nombre 
d’individus d’espèces 
végétales invasives 

Annuel (2 jours de prospections par 
an) les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 (2 
jours de prospections par année de 
prospection) 

Maintien des milieux 
ouverts dans les 
parcelles de 
compensation 

- Cortège floristique 
des milieux ouverts 

- Absence d’arbres et 
arbustes 

- Qualité des cortèges 
floristiques 

Annuel (2 jours de prospections par 
an) les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 (2 
jours de prospections par année de 
prospection) 

Plantations arbustives 
et arborées en 
bordures des fossés 
créés 

- Pieds morts 

- Arbres en croissance 

- Cortèges floristiques 
des strates herbacées 
et arbustives 

Développement et 
maintien d’un effet 
lisière 

Annuel (2 jours de prospections par 
an) les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 (2 
jours de prospections par année de 
prospection) 

2. Suivi de la biodiversité 

Les différents groupes biologiques (habitats, flore, reptiles, insectes et avifaune) seront suivis 
en  incluant l’état zéro des secteurs de compensation (inclus dans le Plan de gestion). 

Objectifs du suivi Paramètres mesurés 
Critères d’évaluation 

de la mesure 
Fréquence du suivi 

Qualité des cortèges 
floristiques et des 
habitats sur les 
parcelles de 
compensation 

- Cortèges floristiques 
de l’ensemble des 
milieux présents dans 
les parcelles de 
compensation 

- Qualité des habitats 
(présence des 
espèces 
caractéristiques, état 
de conservation) 

- Bonne typicité des 
cortèges floristiques 

- Bon état de 
conservation des 
habitats naturels 

Inclus dans le suivi de l’Aristoloche 
(annuel [2 jours de prospections par 
an] les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 [2 
jours de prospections par année de 
prospection]) 



Azur environnement   avril 2017 

Alénis – Languedoc Roussillon Aménagement 
Projet de la ZAC des Berges de la Robine à Narbonne 
Etude d’impact complémentaire, V2

263

Objectifs du suivi Paramètres mesurés 
Critères d’évaluation 

de la mesure 
Fréquence du suivi 

Qualité des cortèges 
entomologiques sur 
les parcelles de 
compensation 

- Nombre d’espèces 
observées 

- Nombre d’individus 
observés 

- Bonne typicité des 
cortèges 
entomologiques 

- Viabilité des 
populations 
inventoriées 

Inclus dans le suivi de la Diane 
(annuel [2 jours de prospections par 
an] les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 [2 
jours de prospections par année de 
prospection]) 

Qualité des cortèges 
avifaunistiques sur les 
parcelles de 
compensation 

- Nombre d’espèces 
observées 

- Nombre d’individus 
observés 

- Statut des espèces 
observées 

- Bonne typicité des 
cortèges 
avifaunistiques 

- Viabilité des 
populations 
inventoriées 

Inclus dans le suivi des oiseaux des 
milieux ouverts et semi-ouverts 
(annuel [2 jours de prospections par 
an] les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 [2 
jours de prospections par année de 
prospection]) 

Qualité des cortèges 
de reptiles sur les 
parcelles de 
compensation 

- Nombre d’espèces 
observées 

- Nombre d’individus 
observés 

- Bonne typicité des 
cortèges de reptiles 

- Viabilité des 
populations 
inventoriées 

Annuel (2 jours de prospections par 
an) les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 (2 
jours de prospections par année de 
prospection) 

Qualité des cortèges 
d’amphibiens sur les 
parcelles de 
compensation 

- Nombre d’espèces 
observées 

- Nombre d’individus 
observés 

- Bonne typicité des 
cortèges d’amphibiens 

- Viabilité des 
populations 
inventoriées 

Annuel (2 jours de prospections par 
an) les cinq premières années 

Tous les cinq ans à partir de N+5 (2 
jours de prospections par année de 
prospection) 
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Source : dossier CNPN 

Les couts identifiés dans le dossier CNPN sont les suivants : 

Actions à réaliser Montant 

Réalisation du bassin hydraulique – dépression humide 187 500 €HT 

Mesures de suivi des mesures de gestion et de biodiversité, 
y compris la transplantation d’Aristoloches à feuilles rondes 

173 150 €HT 

TOTAL 360 650 €HT 
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Mesures  Détail des mesures Période 
Organismes et 
personnels en 

charge 
Commentaires 

Estimation des coûts 

Coût détaillé HT/ an ou /opération 
Coût total HT/30 

ans 

Mesures de compensation  

Contractualisation  
Contractualisation pendant 30 ans de 
2,7 ha de parcelles de compensation  

Projet 
MO / Commune de 

Narbonne 
Intégré au projet  

Elaboration du plan de 
gestion 

Plan de gestion de la compensation sur 
l’ensemble des parcelles 

Printemps et été 2017 
Prestataire 
spécialisé 

Inventaire multigroupe pour 
l’année N, rédaction (Année N, 

N+1, N+2, N+3, N+4, N+5, N+10, 
N+15, N+20, N+25, N+30) 

10 jours de terrain pour l’année N 

15 jours de rédaction sur l’ensemble de la 
contractualisation à 600€ HT/jr

15 000 € 

Transplantation de 
pieds d’Aristoloche 

Préparation + transplantation de 50 
pieds d’Aristoloche 

Septembre 2017 
Prestataire 
spécialisé 

Transplantation de 50 pieds 

200€ HT par pied d'Aristoloche transplanté en 
comptant les repérages, la location de la pelle avec 
chauffeur, le suivi de chantier et la remise en terre 

des mottes contenant les tubercules 

15 000 € 

Plantations d’arbres et 
arbustes en bordure 

des fossés créés 
Préparation + plantation sur 500 ml 

Septembre-octobre : préparation 

Plantation : octobre-février 

Prestataire 
spécialisé 

Plantation sur l’ensemble du 
linéaire de fossés et sur la 
bordure sud du secteur 1 

10€ HT pour le débroussaillage et la pose de paille 5000 € 

30€ HT par ml pour les plantations 15 000 € 

Gestion des milieux 
des sites de 
compensation  

Préparation du terrain (débroussaillage) 
sur secteur 1 

Fin août-novembre 
Prestataire 
spécialisé 

2,4 ha à débroussailler 1 000 €/ha    2 400 € 

Débroussaillage zones herbacées+ 
arrachage plantes envahissantes sur 

secteurs 1 et 2 
De septembre à mi-novembre 

Prestataire 
spécialisé 

1 passage tous les 2 ans sur 2,7 
ha 

1500 €/ha  60 750 € 

Mesures de suivis 

Suivi des mesures de 
gestion 

Suivi du développement des 
aristoloches à feuilles rondes 

Avril à juin 

Prestataire 
spécialisé 

2 passages tous les ans les cinq 
premières années puis 2 

passages tous les cinq ans (à 
partir de N+5) 

Chaque visite fera l'objet d'un 
compte rendu 

20 jours à 600€ HT 12 000,00 € 

Suivi des populations de Diane Avril à juin 20 jours à 600€ HT 12 000,00 € 

Suivi des populations d’oiseaux des 
milieux ouverts et semi-ouverts 

Printemps 20 jours à 600€ HT 12 000,00 € 

Suivi des espèces invasives Période de floraison : mars à mai Inclus dans le suivi des aristoloches à feuilles rondes

Suivi des milieux ouverts Période de floraison : mars à mai Inclus dans le suivi des aristoloches à feuilles rondes

Suivi des plantations arborées et 
arbustives 

Période de floraison : mars à mai Inclus dans le suivi des aristoloches à feuilles rondes

Suivi de la biodiversité 

Suivi flore et habitat 
Pendant la période de floraison : 

mars à mai 

Prestataire 
spécialisé 

Inclus dans le suivi des aristoloches à feuilles rondes

Suivi insectes Eté Inclus dans le suivi des populations de Diane

Suivi oiseaux Printemps Inclus dans le suivi des oiseaux des milieux ouverts et semi-ouverts

Suivi reptiles Printemps 20 j à 600 €/j 12 000,00 € 

Suivi amphibiens Début du printemps 20 j à 600 €/j 12 000,00 € 

Total des 
mesures  

173 150 € 
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Plusieurs personnes et organismes ont été consultés directement dans le cadre de la 
réalisation de ce dossier : La mairie de Narbonne, le Département, … 
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L’analyse de l’état initial est une étape fondamentale du processus d’étude d’impact. Elle a 
permis de mettre en évidence les caractéristiques du site et d’estimer la sensibilité générale 
de son environnement. C’est l’assise qui permet la définition d’objectifs environnementaux 
afin que l’étude d’impact joue pleinement son rôle d’aide à la conception de projet. C’est 
aussi la mise en place d’un référentiel afin d’étudier les effets du projet d’aménagement sur 
l’environnement. 

L'état initial a été développé de manière importante, afin de constituer une banque de 
données pouvant suivre et alimenter les différentes étapes du projet. L'état initial est élaboré 
à partir d’éléments bibliographiques, de banque de données disponibles sur Internet, de 
renseignements fournis par les acteurs locaux de l’environnement et d’observations de 
terrain. L'état initial a été mené à l’échelle d’un périmètre élargi par rapport à celui du projet. 
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Les observations ont été menées en parcourant le terrain et ses abords immédiats à pied, 
ses environs plus éloignés en voiture. Une série de photos a été prise. 

Les relevés suivants ont été réalisés par nos soins sur le site : 

- Approche du réseau hydrographique. 

- Approche patrimoine naturel. 

- Paysage du site et de ses abords. 

- Usages actuels du site. 

- Possibilités de déplacements. 

- Perception des nuisances. 

Les autres éléments du dossier relèvent de la synthèse et de l’interprétation de données 
préexistantes. 
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Pour chacun des thèmes traités dans l’état initial, l’analyse des effets est réalisée pour deux 
étapes de la vie du projet : 

- En phase chantier (cette phase est importante à analyser car elle concentre 
l’essentiel des effets temporaires et elle peut être à l’origine d’effets spécifiques, 
n’apparaissant pas en cours d’exploitation). 

- En phase exploitation, depuis l’accueil des premiers arrivants à la maturité de 
l’opération intégrée dans le fonctionnement du territoire communal. 
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Les difficultés rencontrées pour établir cette évaluation sont liées au degré de définition du 
projet au stade du dossier de réalisation : même si les intentions d’aménagement sont 
clarifiées, le programme n’est pas finalisé à l’intérieur des lots. 



Azur environnement   avril 2017 

Alénis – Languedoc Roussillon Aménagement 
Projet de la ZAC des Berges de la Robine à Narbonne 
Etude d’impact complémentaire, V2

267

�� ���
�
���������

Données climatiques : Infoclimat

Données géologie : Carte 1/50000e – BRGM 

Données hydrogéologie : Fiches masses d’eaux souterraines – Agence de l’eau 

Données hydrographie : Dossier loi sur l’eau – Azur Environnement 

Données Air : Site Internet Air LR, Plan régional pour la qualité de l’air Languedoc-Roussillon 

Données paysage : Site Internet DREAL Languedoc Roussillon, Reconnaissance terrain 

Données Zones intérêt écologiques : Site Internet DREAL Languedoc Roussillon 

Données Biodiversité : Dossier CNPN – Cabinet Ecotone

Données Risques : Site Internet de la Préfecture de l’Aude, Site Internet de la DREAL 
Languedoc Roussillon, Dossier départementale des risques majeurs – Ministère de 
l’aménagement du territoire et de l’environnement – 01/2001- Préfecture de l’Aude 

Données démographiques : INSEE 

Données urbanisme et servitudes : Mairie de Narbonne 

Données Réseaux : Mairie de Narbonne, Le Grand Narbonne, Département de l’Aude 

Données patrimoine culturel : DRAC 
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